
TABLE
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DE LA SECONDE PARTIJE.

LIVRE  CINQUIEME.
Contenant ce quis’eftpaiTé au fujet de M. Deicattes , depuis

le têms de la connoiiïànce qu’il fit avec les Profeileurs
d’Utrecht, ]ufqu’à. la publication de lès Méditations Mé-
thaphyfiques.

ChAp . I . RjK de R°y > ou Régius apprend la méthode & les princi¬
pes de la Philofophie de M . Defeartes par la bouche de

M. Rinery, &'par la leSlure des Effets de cette Philofophie. Il les enfei¬
gne à fes Ecoliers , & il parvient par ce moyen à une Chaire de Prtfefftnr
en Médecine dans l’Vniverfiti d ’Vtrecht . Obfaciès furvenus durant la
brigue de cette Chaire . M , Régius regarde M . Defeartes comme Pau¬
teur de fa fortune & de fes connoijfances. Il fe déclare fon Difciple , &
fe dévoué a luy dune manière particulière . Confufien danrles lettres im¬
primées de M . Defeartes.  page 1

Ch ap . II . M . Defeartes fait un abrégé de Médecine ; & s'appereevant
qu' il vieillijfoit -, il fonge aux moyens de conferver fa famé . Succès de
MRenèri dans la profefion de la Philofophie . Prudence avec laquelle il
enfeigne la méthode de M *Defeartes . Il eft~foulage dans fes exercices,
& employa le têms de fin repos a méditer fur la Géométrie de M . Def¬
eartes & fur fa Phyfique . Du Livre  de la Vérité , traduit en François.
Jugement qu'en fait M . Defeartes . Amitié étroite de M . Bannius &
de M . Bloemaert Prêtres catholiques de Hollande avec M . Defeartes.
Leur éloge & leur dèfenfe. Jugement de la Mufique de M . Bannius.  11

Chap . III . Mort de M . Rénèri Profeffenr d Dtrecht It premier des
SeSlateurs de M . Defeartes , qui ait enfeigne fes principes publiquement.
Panégyrique de M . Defeartes fait par ordre dis Magiftrats dans l’Orai-

fon funèbre que M . Emilius prononça à l’honneur de M . Rénéri . M . Ré-
giüs devient le premier des Difeiplis de M . Difcartes . Amitié de M.
Emilius avec M . Defeartes . Modefie de M . Defbartes quand il s'agit de
fouffrir ou de rejetter les louanges . On augmente les appointemens ai M.
Régius , qui efl fait Proféjfiur extraordinaire des Problèmes , & des non-
veauteT de Phyfque , & c, ■ 18
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Cn Ap. IV . Mort du Mathématicien Hortenfius , avec une remarque

de M . Defcartes fur fon Horofcope. Mort d'EÙchman , & du Philofo-
fhe Campanelle. Jugement que M . Defcartes faifoit des écrits & de l'ef-prit de ce dernier. Origine des troubles excite^ dans l’Vniverfité d‘rO-trecht , aufujet de là Philofophie de M . Defcartes , par Gifiert Foetius.
Hifloire de cet homme, fon portrait . Jugement des Sçavant fur fon ef-
prit , & fes écrits . Moyens dont il fi fin pour attaquer la Philofophie deM . Defcartes . Ses théfes touchant l’Athéifme.  a $Ch Ap. Y . M . Rêgius prend des précautions contre la mauvaife hu¬meur de Voetius qu'il avait à ménager . Préjudice qu' il fait à fa perfon -ne , & à la Philofophie Cartefenne dans fes leçons problèmatiques de
Phyfique . Son indifcrêtion à une théfi des Péripatéthiens , Amis que M.Defcartes avait a Vtrecht . Il inflruit Régius fur divers points de Phyfi¬que. Son fentment fur la circulation du fang . Ingratitude & malhonnê¬teté de Plempius à l'égard de M . Defcartes , qui la fouffre plus patiem¬ment que Régius . Il tache de fe retrancher touchant le commerce des let¬tres , pour fe procurer plus de retraite & de repos  j mais ce fut en vain.Le P . Merfenne lui envoyé le traité des Coniques de M . Pafcal le jeune.

Jugement qu’il en fit.  3 JChap . VI . Traité de M . des Argues touchant les Sellions Coniques.Avis que luy donne M . Defcartes touchant fon dejfein. Différence de lamanière d'écrire pour les Curieux d'avec celle d’écrire pour les Sçavans,«u pour les gens de la Profeffion. Ouvrage de M . Mydorge fur les Se¬llions Coniques. Continuation de cèt ouvrage . Obfervations de M . de
Seaune fur les lignes courbes, & autres quejlions qu’il propofe a M . Def¬cartes . Inflances qu’il luy fait , mais en vain , pour publier fon Monde.Mauvaife famé de M . de Beaune . Il travaille aux lunettes fur les in-flruüions de M . Defcartes , qui ejpére plus de luy que de M . du Mau-rier.  41

Chap . VII . M . Defcartes fe rapproche de fes amis d’Vtrecht , &vient demeurer prés de cette ville . puis à Leyde . Efilme qu' on faifoit deluy dans l’ZJniverfité de Leyde . Son amitié avec Heydanus & Rivet.Eloge du premier qui prêche a la Cartèfienne . CaraElère de l'efprit du fé¬cond. Imprejfton d'un livre anonyme contre M . Defcartes faite fans fuc-cês. Accidens arrivez en Hollande au commencement de l’année 1640.
Hifioire dune fant tfegageure de Mathématique entre Stampioen & Waef-fenaer , ou M . Defcartes fe trouve mêlé . CaraElère de l 'efprit de Stam-picet qui perd la gageure . Dejfein d'un voyage de M . Defcartes en
France différé , puis rompu, 47

Chap . VIII . L ’efprit de Foetius s'aigrit contre M . Defcartes & M.Régius , au fitjet des théfes de ce dernier touchant le mouvement du cœur
& la circulation du fang . M . Defcartes corrige ces théfes , & veut bieny affifler , pourvu que ce fioit dans l’Ecoute de Mademoifelle de Schur-
mans . Eloge de cette Démoifelle , dont le cœur efi gâté par Labadie , dr
leffdt par Foetius : par le premier , fous prétexte d’une plus grande ré-

formation -,
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formations parle fécond y faits prétexte de s'enfoncer dans les eontrover-
fes de la Théologie . Pritnerofe & Silvias réfutent les ihefes de Ad. Re¬
gias , qui fe défend . Ordonnance des Curateurs de l'Vniverfité d'Vtrecht ,
4 laquelle Ad. Defcartes fait une explication en forme de Réponfe.  57

ChAp . IX . Ad. Defcartes déclare fon fentiment touchant le Jtège de
PAme dans le cerveau . Vfage de la petite Glande appellée  Conarium.
Réflexion de Ad, de Sorbiere peu obligeante pour Ad, Defcartes . Senti,
ment de Ad. Defcartes touchant la mémoire , qu'il divife en trois efpè■»
ces , corporelle , locale , & intelleEluelle. Projet de faire fajfer Ad. Def¬
cartes & Àd. Adydorge en Angleterre , pour s’y établir fotss laproteElion &
par les bien faits du Roy de la Grand ' Bretagne , Il efl fans effet. Eloge de
Ad. Cavendish ou Candifeh ami de Ad. Defcartes & de Ad. Adydorge.
Deux efpéces de SeSlateurs de la Philofophie de Ad. Defcartes . Amitié
de Ad. de Saurnaife avec Ad. Defcartes . Adauvaife humeur de Ad. de Sau-
maife envers fes meilleurs amis . Ad. Defcartes n’en efl pas exempt. 64.

Ch ap . X . Ad. Defcartes fe brouille avec les J,¿fuites contre fon atten¬
te . Eflirne & déférence qu'il avoit pour leur Compagnie en général , &
pour fes membres particuliers . Il efl attaqué par le P . Bourdin dans des
théfes de Adathèrnatique , & par un Ecrit particulier . Ad. Defcartes écrit
au P . Relieur du Collège de Clermont , pour faire changer cette manière
de réfuter fes écrits , pour ff avoir les fentimens de la Société , & pour fe
préparer à fou.tenir U choc des Je fuites , au cas qu’ils luy refufajfent leur
bienveillance & la charité qu’il efpèroit d’eux . Il informe fes amis de ce
qui fe pajfe , & il répond d ’abord à l ’Ecrit du P . Bourdin.  70

Chap . XI . Le Père Bourdin écrit à Ad,Defcartes , & il en reçoit une
réponfe que nous avons perdue . Peu de jours après il reçoit la réfutation
de fa yilitation . Conditions que Ad. Defcartes demande au Père Bour¬
din pour agir de bonne foy dans leur différent . Le Père Relieur reçoit en¬
fin la lettre de Ad. Defcartes , & au lieu d’accepter Jes propof tiens , il or¬
donne au P . Bourdin de luy rendre raifon de fon procédé , & de ne faire
qu 'une caufe perfonnelle de fa querelle avec M . Defcartes . Le P . Bour¬
din fe brouille avec le P . Aderfenne au fujet d 'un écrit françois en forme
de lettre , qu’il luy avoit confié , & que celuy-cy avoit envoyé a Ad. Def¬
cartes fans fa participation . Ad. Defcartes répond a cet Ecrit . Ad. des
Argues prend fa dèfenfe contre leP Bourdin . AL,Defcartes fe prépare
a la guerre contre les Jèfuites , & à la réfutation de la Philofophie Scho¬
lafhq ne. Jugement qu' il fait des Gonimbres , du Feuillant , & de Raconis.
U travaille a m cours' méthodique de fa Philofophie.  79

Chap . XII . Adort de Francine Defcartes , avec un abrégé de fa vie.
Doutes fur le mariage fécret de fon père . Reproches de fes envieux fur ce
point . Il remédie promptement au dérèglement de fon célibat . Il retourne
d’Amersfort à Ley de. Woetius follicite les Prête flans & les Catholiques
contre lui . Il s’addreffe au P . Aderfenne pour le porter a écrire contre Ad.
Defcartes , & lui promet des matières pour cet effet. Conduite piafante de
ce Adiniftre pour gagner es Religieux . Adort du père de Ad. Defcartes . Il

a ij romf-t
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remet le voyage qu ' il mêditeit défaire en France - Il charge l 'Abbé Pieet du
fein de fes affaires domeftiques . Mort de M . Dounot Mathématicien du
nombre de fes amis . Mort de M . de Beatsgrand , avec le car ail ère de fon ef-
frit . Faux bruit de la mort de M . de Beaune . Mort du Feuillant . Le Roy
rappelle M . Defcartes pour l 'honorer il une charge & d 'une penfion dans
fon Royaume . Il s’en excufe , & demeure dans fa retraite.  8 9

livre sixifme
Contenant ce qui s’eft pâlie depuis la publication de Ces

Méditations Métaphyfiques, jufqu’à la publication
de fes Principes de Phyfique.

ChAp . I . E DITION des Méditations Métaphyfiques deM . Defcartes,
malgré fa rèfolution de ne plus imprimer . Hifoire de cét ou¬

vrage . Deffein & motifs de fon Auteur . Pourquoy il veut fe munir de
l 'autorité des Sçavans . Pourquoy il recherche l 'approbation ou le juge¬
ment des principaux Théologiens parmi les Catholiques . Délibérations
diverfes fur la manière de s’y prendre . Il s'addreffe au P . Gibieuf pour
conduire le Père Merfenne dans le ménagement de toute cette affaire . Il
dédie fon ouvrage h Meffieurs de Sorbonne , c'ef -d -dire , d toute la Fa¬
culté de Théologie de Paris . Titre de ! ouvrage . Pourquoi il ef écrit en
latin.  99

Chap . II . Le Père Merfenne procure des cenfeursd M . Defcartes,
pour luy faire des objectons centre fes Méditations Métaphyfiques ,
afin d?éclaircir la Vérité , & de perfeBionner fon ouvrage Abrégé de
ces Méditations . Pourquoy M . Defcartes ne traite pas de l ' immorta¬
lité de l’Ame , mais feulement de fa difinition réelle d 'avec le corps.
Sa manière décrire . Il s’attache moins à l’ordre des matières qu ’à celuy
des raifons . Htfloire des premières objeBions contre fon livre faites
far M . Catérus Théologien des Pais -bas . Il veut que M . des Argues
foit du nombre de fes Juges . Bonne opinion qu ’il a de fon ouvrage . En
quoy confifleprincipalement l’excellence de ces Méditations.  107

Chap . III . H¿foire des fécondés ObjeBions faites par divers Théo¬
logiens (jr Philofophes de Paris contre les Méditations Métaphyfiques,
Rèponfe de M . Defcartes , fuivie d 'un autre écrit difpofé félon la mé¬
thode des Geometres . Livre de M . Morin  de Deo . Jugement qùen fait
M . Defcartes , fa modeflie a parler de /’Infini . Hifioire des troifiémes
ObjeBions faites par M . Hobbes Anglois . Conduite de M . Hobbes
dans l’étude de la Philofophie Çartéfienne . M . Defcartes renonce d la
réfutation de la Philofophie fcholafiique . Il répond aux Remarques de
M . Hobbes fur fa Dioptrique , & veut rompre commerce de lettres avec
luy , après avoir connu fon génie, U7

Chap.
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Ch  Ap IV . Hijloire des quatrièmes objeÜions faites furies Méditations

de M . Defcartes , par M . Arnaud Doüeur de Sorbonne. Qualités de
l’efprit & des connoijfances de ce Doüeur . Efiime que M . Defcartes
fait de fes objeÜions. Efforts qu’il fait pour y répondre . Reffemblance
de la Philofophie de Ai . Defcartes avec celle de S . Auguflin . 'Utilité
des ObjeÜions de M . Arnaud , pour corriger les Méditations de M . Def.
cartes . Difficulté fur la manière d ’expliquer la Tranffubflantiation . M.
Defcartes & M . Arnaud fe font peu connus depuis. Ouvrages divers de
M . des Argues eftimex. de M . Defcartes.  114

Ch ap . V . Hifoire des cinquièmes ObjeÜions faites par M . Gaffendi
venu nouvellement de fa province pour l' Affemblée du Clergé d Mante  ,
ejr pour s'établir à Paris . Origine de l 'animofitè & de la jaloufie de
M . Gaffendi contre M . Defcartes . jugement de M . Defcartes fur la
Differtation que M . Gaffendi avoit faite autrefois des parhelies de Rome,
Douceur & modération de M . Gaffendi . Son adreffe & fa diffmula-
tion envers M . Defcartes . Sincérité choquante de celuy-cy dans la ri-
fonfe d, fes ObjeÜions . Broùillerie de ces deux amis entretenue & aug¬
mentée dans la fuite par quelques efprits inquiets . Ht foire des Jîxièmes
objeÜions. Edition des Méditations . Modeflie de M . Defcartes fur le
titre de fes rèponfes. Réflexions fur les approbations du livre mis long-

té ms après à /’Index . ObjeÜions de Huelnêrus venues après coup Eloges
des Méditations de M . Defcartes , & de la méthode a Acontiuspar cet
Huelnèrws . 131

Chap . V I . Voetius efl fait Reüeur de l 'Vniverfitê d 'Vtrecht . Rc-

gius craignant pour la Philofophie de M . Defcartes & pour luy-même,
luy fait fa cour & luy rend toutes fortes de foùmifftons . Il luy donne
fes thèfes d corriger par déférence. L ’êclat de ces thèfes luy fait re¬
prendre fa mauvaife volonté contre luy & contre M . Defcartes . Règius
choque les autres Profeffeurs mal d propos. Il envoyé fes thèfes d corri¬
ger d M . Defcartes , & luy demande les ftcours né cefaire s pour mettre
fes dogmes hors etatteinte . Voetius reçoit rêponfe aux follicitations qu'il
avoit faites auprès du P . Merfenne , pour le faire écrire contre M . Def¬
cartes . Grands éloges de la Philofophie de M . Defcartes , conformed la
doürine de S. Auguflin , & utile d la Religion. Pratiques de Voetius contre
Règius , qu'il veut faire déclarer hérétique , thèfes de Voetius contre les
opinions de Règius & de M . Defcartes,  13 9

Chap . VII . Règius prend le parti de fe défendre contre les théjis de

Voetius , par la plume , plutôt que par la difpute . M . Defcartes l’exhorte
plutôt au filence } luy fait quelques remontrances fur fa conduite paffee\
luy donne divers avis pour l’avenir . M . Règius luy envoyé le projet de

fa Rêponfe d Voetius pour la corriger . M . Defcartes ne la trouve point
bonne. Il te porte d rêtraüer de bonne foy ce qu’il avoit avancé mal d
propos , & d prendre les voyes de douceur & de modeflie dans fa Rê¬
ponfe , dont il luy trace le modèle , & dont il luy fournit les matières.
Troubles caufeT̂ par Pédition de cette Rêponfe. On en ordonne la fup-

s iij * prefion .
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prejfton. Décret des Magiflrats , & jugement dés Profeffieurs de l'Vni-
vtrjité , peur défendre à M . Régins d’enfeigner la Philofophie de M.
Defcartes , qui confeille à M . Régius d’y acquiefcer . Libelles de Foe-
tins.  148

ChAp . VIII . Sentiment favorables des P ères de l 'Oratoire pour les
Méditations Mitaphyfiques de M . Defcartes . Eloge du Pire de la
Barde . Mort du P . Gibieuf . Sentiment favorables des Jefuites pour les
mêmes Méditations . Eloge du P . Fat ter dr du P . Méland , qui ap¬
prouvent tout ce qu'il à écrit , & même Ja manière d'expliquer la Tranf-
fubflantiation . Le Père Mêland fait un abrégé de fis Méditations , &
les met en f ile fcholaflique & intelligible aux efprits les plus médiocres.
Le Père Bourdin fait les feptiémes Obj ridions d ’une manière qui met M .
Dejcartes en mauvaife humeur. Il répond d ces objections , & écris unt
Dijfertation en forme de Lettre au Pire Dinet , contre le Pire Bourdin
& Voe tins. Sa réconciliation avec le Père Bourdin . . Seconde édition
des Méditations .. 15 8

Ch a  p. IX , Demeure de M . Dèfcartes au château d 'Eyndegeep prés
dé Leyde . Avantages & commodité̂ de ce lieu . Defcription des trois
petites Cours de la Haye , fp . du Prince d ’Orange , dès Etats Généraux,
& de la Reine de Bohème. Habitudes de M . de Sorbiére auprès de
M . Defcartes . Caraüère de l 'ejprit de cét homme. Il rend de mauvais
offices à M . Defcartes auprès de M . Gajfendi . Fiptes fréquentes que
M . Régius rend d M . Defcartes . Traduction des Méditations par M.
le Duc de Luines , & des Objections par M . Clerflier . Excellence de
ces traductions revues par M . Defcartes . Pourquoy fes ouvrages fran¬
çais tant originaux que traduits valent mieux que fs ouvrages latins.
Jugement de. M . Defcartes fur le livre  De Cive de M . Hobbes . Hif-
toire de cét ouvrage , & des bons offices que M . de Sorbiére a rendus 4
fin Auteur . i 6 y

Ch Ap. X . Les Boots écrivent contre Ariflote . Mort de Galilée . Juge¬
ment que M . Defcartes faifiit de luy . Foetius employé Schoockius pour
écrire contre M . Defcartes . Quelle pare Schoockius pouvait avoir à ce
livre . M . Defcartes le réfute à mefure qu'on luy en envoyé les feuilles.
Régius efi enveloppé dans la eaufe de M . Defcartes . U ne peut fe te¬
nir d'enfetgner la Philofophie Cartefi 'nne nembpant la défenfe du Ma-
gijlrat . Hipoire de la Confrairie de Notre - Dame de Bofleduc commune
aux Catholiques & aux ProtePans . Voetius écrit contre cet établijfemcnt.
M . Defcartes luy répond. Toetius réplique . M . Defcartes réfute Foetius
pour Defrnarets & les Magiprats le Bofleduc . Continuation du livre
de Foetius ou Schoockius contre M . Defcartes ,fitivie di h continuation de
là Réponfe 4e M . Dejcartes . Connoijfance & amitié de M ■D fma . èts
avec M . Defcartes . Foetius ep blâmé par les Minores du Synode de
la Haye pour fa conduite envers Méjfieurs de Bofleduc . 1yf

Ch AP. XI . Edition du livre de Foetius ou Schooclius contre M.
Defcartes , Edition de la réponfe de M - Defcartes à cét ouvrage & à

celuy
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seîuy de Foetius contre la Confrairie de N . D . de Bojleduc . Procedurescontre M - Defcartes d Vtrecht . Il répond à la première publication des
jMagiftrats , qui par une inju (lice fans exemple travaillent à luy fairefon procez. fécrètement , fans le faire avertir , qu’après qu'il n'étoit plustêtus . -Autres injuflices des mêmes Magiflrats aveuglef ou pofftdtf del 'efprit de Foetius . M . Defcartes s'addrejj 'e d l 'Atnbaffadeur de France,qui par l'autorité du Prince d’Orange fait arrêter ces procédures , lors
quelles êsoient fur le peint de leur confommation. M . Defcartes en exa¬mine l’injuflice , & il fe juflifie , après avoir découvert les principaux

points de la calomnie de fes ennemis. Il cite Schoockius devant les jugesde Groningue , ou ilefpére meilleure jujlice qud Vtrecht.  187Chap . XII . L 'Abbé Picot quite M . Defcartes pour retourner enFrance , & fait un voyage en Touraine pour acheter une terre . Avis
que M - Defcartes luy donne Ld-dejfus . Ad. de Fille -BrejJIeux demandea retourner auprès de AI . Defcartes . Raifons de le détourner devenues
inutiles . Il demeure avec luy jufqu au voyage de France . M . Defcartes
fait un Ecrit touchant les jets a  eau. Il refait des dejfeins de jardins.
Invention du P . Grand -Amy , pour faire une aiguille qui ne décline point.Houveau fujet d'ejlime de Ad. Defcartes pour M . de Roberval . AI.
Defcartes refait quelques livres nouveaux , & quelques expériences,dont il dit fon fentiment.  198Chap . XIII. Libelle diffamatoire contre la perfonne & les -Médi¬tations de AI . Defcartes , forts de la boutique de Foetius . Inftances ou
Réplique de AI . Gajfendi a la Rèponfe que Ad. Defcartes avoit faite àfes objeiïtens fur les Adéditations , Intrigues de Ad. de Serbièrc pour fervirAd . Gajfendi contre Ad. Defcartes , & pour imprimer en Hollande cequ 'il avoit écrit centre luy . Douceur de Ad. Gajfendi préjudiciable a labonne caufe de AI . Defcartes . Objeflions de AI . Caramuël contre les
Méditations de Ad. Defcartes , & fon commerce avec M . Gajfendi . Sor-hière & Bornius décrient les Méditations de M Defcartes , & ils élè¬
vent M . Gajfendi au dejfus de luy. Préparatifs du voyage de M . Def¬cartes en France . Difpute fur le Fuide.  104Chap , XIV . Traduilion latine des EJfais de la Philofophie de M.
Defcartes , c'e(l -a -dire , du Difcours .de la Méthode , de la Dioptrique,& des Météores ¡faite par M . de Courcelles Pancien. Qui était M . deCourcelles ? Ses ménagements entre M . Defcartes & M . Gajfendi . M.
Defcartes revoit cette traduilion & en approuve l’imprejfton. Inquiétudes
fj? trtftejfe des amis de M . Defcartes en Hollande au fujet de fon voyageen France . Il arrive d Paris , ou il voit peu de monde. Il va en Bre¬
tagne par Blois & par Tours , oit il void fes amis . Il régie fes affaires
domefliques avec fes frères , dont l 'aine ne luy efi point a/fez. favorable.Il revient d Paris . z 13
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LIVRE SEPTIE ’ME,

Contenant ce qui s’eft pâlie depuis l’édition des Principes
de ù.  Philofbpl .ie jufqu’à la mort.

ChAP. I. EDITION des Principes de la Philofophie deM . Defiartesi
Différence de cét ouvrage d 'avec fin Cours philofiphique

mis en théfis , & fin traité du Monde . Divijion du traité des Principe *,
ce qu 'il contient . Conformité de ces principes avec ceux, ď Arijlote expli¬
quez. d 'une manière particulière . En quoy confifte la nouveauté de fis
opinions . M . Defiartes a épargné lis Scholafliques en confédération des
Jéfuites fis amis . Différence de fa Philofophie d 'avec celle de Dérno-
crite . Quelle certitude peuvent avoir les explications qu 'H a données aux
chofis naturelles ; li a fournis fis Ecrits à l 'autorité dé l 'Eglifi catho¬
lique .. Comment fa Phyfique efi achevée . Ce qui y manque encore pour
la rendre complète , & dont il nous efi refis des fragmens.  a ut

Cháp . 11. M . Defiartes dédie fis Principes à la Princeffe Palatine
Elizabeth de Bohème fit difciple . Abrégé de l ’hifloire de cette Princeffe avec
celle de fis frères & de fis fœurs depuis la mort de leur père Prederie V.
Application particulière de la Princeffe Elizabeth aux fciences les plut
profondes , aux Mathématiques , & d la Philofophie , fous les inflruilions
& la conduite de M . Defiartes . De quelle manière cette Princeffe pou¬
vait être la feule qui put avoir une intelligence parfaite des écrits de M.
Defiartes . Ecole Cartèffenne établie à Hervorden par cette Princeffe.
AffiiElion où elle tombe par la converfion du Prince Edouard . M . Def-
cartes la confilè par des raifonnemens humains tirez ., feulement de la
Nature&  de ta prudente dufécle.  jjo

Cháp . III . Retour de M . Defiartes d Paris , où il veid les Jéfuites,
renouvelle fis amitiéf avec eux , &■particuliérement avec le P . Bourdin
fin ancien adverfaire . Il rentre dans de nouveaux chagrins contre quel¬
ques autres Pires de. la Compagnie yqui parlaient mal de fis Ecrits.
Entrevues & amitiez . avec M . Clerfeliet & M . Chanut , qui le mène
chez M . le Chancelier , & travaille inutilement pour luy procurer une
penfîon du Roy . Il veid lé Chevalier d ’igby fin ancien amy , avec le¬
quel il a des conférences ► Jugement de Thomas Anghu . M . Defiartes
void M . de Roberval . Caraüire de l 'efprit & des amitiez de cét hom¬
me. Le P . Mérfenne va en Italie , & M . Defiartes retourne en Moi-
lande . Il efi-arrêté à Calais , où il lit la verfîon de fis Principes. 1J9

Chap . IV. Arrivée de M . Defiartes en Hollande. Mort de M.
Banni tu Pretre Hollandais fin amy ,t Rèjoiuiffances dé fis amis d ’Z/trecht
pour finretour . Il finge a pourfuivre fin procez de Groningue contre

Sihoock .hu . Iffuï de celuy eľVtrecht contre Voetius . Procédures de «/ *£
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de Groningue devant le Sénat Académique , c'efl-à -dire , les Proféffeurs
de l’Vniverfitè . Sentence rendue contre Schoeckius en faveur de Ai.
Defcartes.  148

Chap . V . Surprife de M . Defcartes de fe voir jugé en fon abfence,
(fr avant la production de fes pièces : ce qu' il prit pour un effet de l 'évi¬
dence de la bonté de fa caufe. Il envoyé les allés du jugement de Gronin-
gue aux Aiagiflrats d'Vtrecht , qui fe contentent de défendre l’impreffton
fjr le débit de tout ce qui était pour ou- contre Defcartes '. Contraven¬
tion des deux Poetius à cette défence. Examen du Tribunal iniquum,
ou du libelle diffamatoire fait par le jeune Pletius contre la Sentence de
Groningue, Voet 'ms le père s'élève contre les Chanoines reformeT̂ d'V-
trecht . Il intente un procez contre fon difciple Schoockius , pour avoir
déclaré la vérité en Jujlice . Defcartes ejl diffofé à fe reconcilier avec
Schoockius & Poetius . Il fait un Manifeffe hiflorique & apologétique
de toute fon affaire aux Magiflrats d’Vtrecht.  25 S

Chap . VI . Rivet quoique Cartefien , n'entend pas les livres de Ai.
Defcartes . Il excite M . Gaffendi a écrire contre fes Principes . Ai.
Gaffendi s’en excufe , & fe contente de dire quelques injures a Al . Defcar¬
tes. Lés Jèfuites témoignent vouloir fe ranger du parti de Ai . Defcar¬
tes. Différence de la conduite du P . Bourdin d ’avec celle de Ai . Gaf¬
fendi à l ’égard de Ai . Defcartes . Le P . Aiefland va aux Aiiffions de
l 'Amérique . Sentiment de Ai . Defcartes fur cette refolution . Thêfes
Cartepennes foutenuës à Leyde . De ceux qui paffent pour les premiers
Poètes Cartèfiens . Hèereboord profeffe la Philofophie Carte fenne à Ley¬
de. M . Règius commence a s' écarter de la doürine de fon Aiaitre , &
veut devenir Auteur d'une Philofophie particulière . Ai . Defcartes luy
fait de vaines remontrances fur fes erreurs . Règius fe révolte , forme
fon fchifme contre fon Aiaitre , & luy fait infulte dans une lettre . In¬
gratitude & infolénce avec laquelle il traite Ai . Defcartes , dont il fe fit
plagiaire après fa mort . 161

Chap . VII . Traité de Ai . Defcartes fur la nature des Animaux.
Il s'applique de nouveau aux opérations anatomiques . Quelle était la bi¬
bliothèque & l’étude de Ai . Defcartes . Il s' élève une dijpute fameufe
fur la quadrature du cercle entre les Mathématiciens du fiécle . Ai . Def¬
cartes efl engagé d 'y prendre part . Il efiime la quadrature du cercle im-
poffible. Jugement qu'il fait du livre de Grégoire de faint Pincent . Ai.
Chanut va en Suède en qualité de Réfident . Ai . Defcartes le voiden
paffant . Amitié de Ai . Portier avec Ai . Defcartes . Preuves de la reli¬
gion & de la probité de Ai . Defcartes . Il répond aux enfances de Ai.
Gaffendi , & fait fon traité des Pafftons . Deffeins & projets de la Phi¬
losophie morale de Ai . Defcartes . Il fe dégoûte du travail : il fait rèfolu-
tion de ne plus rien imprimer , & de ne plus étudier que pour luy-  27a

Chap . VIII . Les Jèfuites , quoique Peripatètiçiens & attachera (a
Scholaf ’que , font compliment à Ai . Defcartes fur fa Philofophie . Pai¬
ne apprèhenfion de Ai . Defcartes fur leur fujet > à toccafion du P . Kir -

b * cher,
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ther , qui devint enfuite fan ami . Amitié avec le P . Noël Jèfuite . Son
fentiment touchant le livre de Wendélinus fur la pluie rouge. Dif-
pute fur les Vibrations avec M - Candifche Anglais & M . de Robervak
M . Defeartes en belle humeur contre ce dernier , entreprend de cenfurer
fon Ariftarque . Exercice entre M . Defc arte s & la Princejfe Elizabeth
aux eaux de Spa fur la vraye félicité de ce monde , fur le livre de Sé¬
nèque  de Vitâ beatâ , & fur divers points de Morale . Edition du livre de
Régiut intitulé  Fondemcns de Phyfique . Sujets de mécontentement qu'en
a M Defc artes. Mauvaife conduite de Régine, fur tout après la mort
de M . Defeartes dans la féconde édition de fon livre,  285

Ch a  p . IX . Amitié particulière de M . Defeartes avec M . de
Hooghelande Gentil homme catholique Hollandois . Eloge de ce Gentil¬
homme Sa charité pour les pauvres & pour les malades . Ses études.
Il dédie un livre a M . Defeartes , dont il avait embraffé tous les fenti-
mens. On confond M . de Hooghelande avec M . Defeartes à Rome. Etat
des amis de Ai . Defeartes à la Haye après la retraite de la Princejfe Eli¬
zabeth fa difciple De M . de Béklin . De M . Braffet . De M . le Comte
de Dhona . De M . Pollot. Ereilion de l 'üniverjité , ou plutôt Ecole illuflre
de Breda par le Prince d‘Orange . Ony établit le Cartefîanifme . Eloge de
A4 . Huyghens fils de Aí . de Zuytlichem . Philofoph'ie du P . Fabrijéjkite.
Mort du P '. Niceron Minime . Amitié de M . Defeartes avec A4 ’le
Comte , qui luy fait des ohjeftions fur fes Principes , M . Picoty répond,
& enfuite M . Defeartes.  25 )4,

C h A p. X . M . Chanut fait naître dans l’èfprit de la? Reine de
Suède des fujets •dè faire des queftions à M . Defeartes . Eloge que Aí.
de la Thuiilèrie Ambaffadeur de Suède fait de cette Princejfe d M . Def¬
eartes . Defcription naturelle que M . Chanut fit d M . de Brienne Sé¬
crétaire d Etat des qualité "̂ corporelles & fpirituelles de la même Prin¬
cejfe. Relation d’un entretien quil eut avec elle fur les dérèglement de
l'amour & de la haine. M . Defeartes efl confulté fur ce fujtt . Il en
fait une dïjfcnation qui efl trouvée excellente, La Reine luy fait une
objeélion fur ce quil ne croyait pas que le Monde fût fini . M . Chanut
luy fait en même têms une quejlion touchant le partage de nos inclina¬
tions , & la préférence dans nos amitief . Il répond d l 'une & d l 'au-
tre - 3 0,2

Ch AP. XI . Nouvelle broüillerie de M . Defeartes avec les Thèolo-
fiens de Hollande , qui entreprennent de le faire condamner comme un
Tflafphemateur & un Pèlagien . Ses calomniateurs Revins & Triglan-
dius. M . Defca rtes écrit aux Curateurs dé l’ZJnivcrfté & aux Con-
fuls de la ville de Leyde pour leur demander JatisfaBion . Mauvais
biais que prend fon affaire. Il explique de nouveau fes intentions aux
Curateurs dans la rêponfe qu’il fait d la lettre qu’ils luy avaient écrite
enfuite de leur décret . Il écrit au Plénipotentiaire M . Servien , pour
empêcher par l’autorité du Prince d'Orange que les Théologiens Pro-
teftans ne fe rendent fes juges dans leurs Confifoires oh  leurs Synodes.

On
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Dn arrête les entreprifes de fes ennemis , dont la fureur fe décharge fur
fes fixateurs , Perfecutions quils fufcitent à Heereboord & k Heydanus
leurs collègues, pour le Cartèfianifme.  3 i 4

Chap . XII . Second voyage de Ai . Defcartes en France . Edition des
Méditations & des Principes en François . Il va en Bretagne , en Poi¬
tou , & en Touraine avec l'Abbé Picot . Maladie du P . Merfenne.
Mort de M - Mydorge \ fes dépenfes & fa pajfion pour les Mathè-
vnatiques , qu'il a tâché en vain d’mj 'pirer a M . de Lamoignon . Mort
deTorricelli & de Cavaliéri . M . Defcartes reçoit une penfion du Roy
de  3000 livres . Il void M . Pafcal le jeune , qui l'entretient de fes ex¬
périences fur le Raide . Il luy donne avis d 'en faire fur la pefanteur de
l ’air . Il retourne en Hollande avec l’Abbé Picot . Son fintiment touchant
le fouverain Bien fur la demande de la Reine de Suide , qui luy récrit de
fa main pour l’en remercier.  3 2.3

Chap. XIII . Libelle de Revins contre M . Defcartes . P lac art de
Régius contenant diverfes erreurs touchant l’état de P Ame humaine ré¬
futé par M . Defcartes . Proteflation de M ■Defcartes contre Régius,
qu’il defavouê pour fin difiiple . Deux autres libelles de néant contre
M • Defcartes . Il renonce à fin traité de l'Erudition pour travailler à
eeluy des fondions de l 'Animal . Il eft rappelle en France par ordre de
la Cour pour recevoir une penfion & un employ honorable . Mauvais
fuccès de fin voyage . Il paffe trois mois a Paris au milieu de fis amis.
Sa réconciliation avec M . Gajfendi faite par le moyen de M . l’Abbé
d ’Eftrées aujourd ’huy Cardinal . Fauffetè infigne de Sorbièrt touchant
la perfévérance de M ■Defcartes en cette amitié.  334

Chap . XIV . M . de Robcrval veut démontrer l ’impoffibilitè du mou¬
vement dans le plein d M , Defcartes , qui fi trouve préfent dplufieurs
expériences du Ruide , fans fi perfuader qu’elles fufient contraires d fes
principes . M . de Roberval perfécute M . Defcartes dans tout le têmt
de fin fèjour d Parts . M . Defcartes fait difficulté de luy répondre de
vive voix . Pourquoy il veut l 'obliger de mettre fes raifons par écrit , &
pourquoy M de Roberval a toujours refufè cette condition , même après
la mort de M . Defcartes . Incartades de M . de Roberval . M . Def¬
cartes fatisfait aux difficultez d'un Sçavant inconnu, qu’il fiuhaite en vain
de connoitre. Maladie du P . Merfenne . Mort de l’oncle maternel de M.
Defcartes . Hifloire de la fuccejfion qui luy en revint . Retour de M.
Defcartes en Hollande . M . Clauberg devient Cartéfien . Son éloge &
eeluy de M . de Raey . M . Defcartes confole la Princejfc Elisabeth dans
fes adverfitez.  544

Chap . XV . Mort dn P . Merfenne le plus ancien des amis & des
feElateurs de M . Defcartes . Car ail ère del 'efprit de ce Père, Son éloge.
Ses grands firviccs rendus au Public , Son attachement particulier & fa
fidélité inviolable pour M . Defcartes . Mauvais fort des lettres & de
quelques traitez , que M . Defcartes avoit envoyez d ce Père , caufé par
¡’artifice de M . de Roberval . Duretez de cèt homme d l'égard de M.

b ij * Clerfilier
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Clerfelier pour ce fitjet - La Reine de Suide fait rèfoluticn et étudier tout
de bon la Philtfophit de M . Defcartes . Elle donne commijfion a fim
Bibliothécaire de l' étudier par avance,four luy en faciliter l ' intelligence.
Eloge de M - Freinshémites. Commerce de M . Defcartes avec un Philo-
fophe Anglais nomme le fleur Henry Moore, qui luy propofe fis difficul¬
tés Grands fentimens de M . Moore pour la Philofiphie de M . Def¬
cartes . Amitié de M . Defcates avec le Duc de Nevvcafile Seigneur
Anglais. 351

Ch AP. XVI . M , Defcartes perd .quelques -vns de fis amis de P rance,
M . de Teuchelaye , M . Hardy & c. Ji donne des avis à la Princeffi
Elisabeth fitr fa maladie , fur la mort du Roy d 'Angleterre fin onde,
& fur l’article delà paix de Munfier qui regardoit PE le Pleur Palatin

fin frire . Effais de la Politique de M . Defcartes . Ses incertitudes fur
le lieu ou il doit établir fa demeure le refie de fis jours . Propofitions &
infiances qu'on luy fait de la part de la Reine de Suède ¡pour aller la voir &
luy apprendre fa Philofiphie de vive voix . Difficultejde ce voyage levées
par M . Chanut , qui eft nommé Ambajfadeur ordinaire en Suède par le Roy.
il void M . Defcartes en Hollande , & il achève de le déterminer à fin
Voyage. Eloges de M . Chanut , qui eft renvoyé en Suède.  3 64

Chap . XVII . Edition latine de la Géométrie de M - Defcartes avec
les notes de M . de Beaune qui mourut quelques mois après , & les com¬
mentaires de M . Schooten Auteur de la traduPlion. Obligations parti¬
culières de M . Defcartes à Pégard de M . Schooten. Cette traduPlion
moins eflimable que celles des autres ouvrages de M . Defcartes , parce
qu'elle n'a point été revue par luy. M - Carcavi devient le correfi
pondant de M . Defcartes d la place du P . Merfenne . Il luy fait le ré¬
cit de l'expérience du vif argent faite au Puy de Domme par M . Périer
& M . Pafial . Le Pire Maignan Minime françots demeurant à Rome
promet des-objePlionsd M . Defcartes contre quelques uns de fis principes,
comme M . Pafial luy en avoit promis contre fa matière fubtile . Mais
Pun & l’autre devinrent demi-Cartéflens dans la fuite . M . de Roberval
veut profiter de la facilité de M . Carcavi pour chicaner M . Defcartes,
qui fi délivre défis importunitez parle fllence.  374

Chap.  X VIII . M . Defcartes fi prépare au voyage de Suède.
Il prend des précautions contre les envieux qui pourroient prévenir les
efprits a la Cour de Suède. Le preffenthnent de la mort luy fait mettre
ordre d fis affaires. Sa raifon pour ne point faire de teftament . Il ar¬
rive d Stockholm , & loge chez PAmbajfadeur de France . Eloge de la
famille de M . Chanut . Accueil favorable que M . Defcartes reçoit de
ta Reine, qui fange d le retenir auprès d'elle pour le refie de fu vie , &
d luy faire un bon êtabliffement. Elle difpenfe M . Defcartes de tous
les affujettiffemens des Courtifans . Elle luy donne heure pour aller l 'en¬
tretenir les matins dans fa bibliothèque. AI . Defcartes veut profiter de
fa faveur pour fervir la Princeffe Elizabeth auprès d.' Elle . Ce qu’il
fienfi de la paffion de la Reine pour les Humdnitez . Il fait connoifi.

fance
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fiance avec le Comte de Brégy venu de Pologne en Suède.  384

Ch A P- XIX . Edition du traité de M . Defcartes touchant les Paf-
fions de l’Ame . Hifloire de cet ouvrage , & ce qu'il contient . M . Defcar-
tes ejl convie de faire des vers françois fur la Paix de Munjler pour un bal
que donne la R .ine de Suède. Jaloufie des Grammairiens de la Reine con¬
tre M . Defcartes . Ce qu' il penfe de l 'application d'une Reine pour les bel¬
les Lettres , & fur tout pour le Grec. La Reine l 'engage d mettre tous fes
Ecrits en ordre , & d fonger aux moyens dé faire un corps complet de tout»

fa Philofophie . Inventaire des ouvrages imparfaits qui fe trouvèrent dant
fon coffre, & premièrement de ceux qui furent imprimez, après fa mort.
Son traité de l' Homme , & ce qu’il Contient. Son traité de la Formation
du Fœtus , & ce qu 'il contient . Eloges de M . de la Forge & de M.
Gutfchorpen . Autres traitez , de M - Defcartes imparfaits . Recueil df fes
Lettres . Excellence de ce recueil. Des peines qu'il a données à M . Cler-
felier.  393

Ch a p . XX . Ecrits de M . Defcartes qui n'ont pas encore été irn-
primef . Son traité des Règles pour conduire Pefprit dans la recherche de
la Vérité ; ce qu’il contient ; en quoy il ejl imparfait . Son traité inti¬
tulé  Studium bonæ mentis . Son Dialogue fur la Recherche de la Vérité
far la feule lumière naturelle . Son traité de PArt d’Eferime . Son traité
du Génie de Socrate . Inftances de la Reine de Suède pour retenir M.
Defcartes auprès d’elle le refle de fes jours ■ Elle luy offre une groffe
Seigneurie en Allemagne . Maladie de l’Ambaffadeur Chanut . Incommo-
ditefque M . Defcartes fouffre du climat de Stoc [holm, & de la rigueur ex¬
traordinaire de la fatfon . La Reine veut établir eheTjelle une Académie
pour les fcienccs , dont elle veut donner la direftion à M . Defcartes.
Elle Pengage à en dreffer les flatuts . Il luy en porte le projet , par le¬
quel il en exclud les Etrangers : & pourquoy ? 403

C h A p . XX I . Maladie de M . Defcartes . Ses exercices de piété.
Eloge du Père Vioguè fon Confeffeur. F 'tüions calomnieufes de diverfes
ferfomes touchant l'origine & le fujet de fa maladie . Caufe véritable
de fa maladie . Dieu permet que l’on confie fa fantè d un Médecin qui
■¿toit fon ennemi déclaré . Soins & inquiétudes de M . & de Madatne
Chanut , & de la Reine de Suède . Obfiination de M . Defcartes à refu-
fer la faignée pendant fon tranfport au cerveau . Hifloire des fept pre¬
miers jours de fa maladie . Il commence d connaître fon mal le hui¬
tième jour , & fe fait faigner : mais trop tard . Il fe prépare à la mort
en philofophe chrétien . Tranquillité des ' deux derniers jours de fa vie.
Ses dernières heures. Sa mort.  414

C h a  p . XXII . Douleur de la Reine de Suède d la mort de M.
Defcartes . Elle veut le faire enterrer auprès des Rois de Suède avec une
pompe convenable , & luy dreffer un Maufolée de marbre . M . Chanut
obtient qu’il fait enterré avec plus de fimplicitè , dans un cimetière fé¬
lon l 'ufage des Catholiques . Funérailles de M . Defcartes . Qualitez , des
perfonnes qui portèrent fon corps. Inventaire de ce qu'il avoit porté en
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Suède . Sort des écrits de M . Defcartes . Inventaire de ce qu 'il avoit
Uijfè en Hollande . M . Chanut fait drtffer fur fon tombeau un Monument
en forme de Pyramide quarrée . Infcrip fions de cette Pyramide faites par
M - Chanut. 4 14

C h A P. XXIII . Çonverfton de la Reine de Suède, qui en attribué
la gloire après Dieu h M . Defcartes . On fait la tranflation de fes os
en France feize ou dixfept ans après fa mort par les foins de M . d 'A-
libert . On les dèpofe dans l’Eglife de .Sainte Géneviève du Mont à Paris,
pie on luy fait un fervice folemnel avec une magnificence excejjive . On
luy drejfe un monument de marbre tres -fimple CT tres -modefie , mais
orné d 'une Epitaphe glorieufe à fa mémoire.  431

LITRE H V ITÏE M E.
Contenant Tes qualitez corporelles 8c ipirituelles . Sa maniè¬

re de vivre chez luy , 8c avec les autres . Ses moeurs. Ses
fentimenS. Sa Religion . Ce qu'on a trouvé à redire à fa
perlonne 8c à Tes écrits > 8c généralement , tout ce qui n’a
pû entrer dans la fuite des années de l’hiiloire de fa vie.

Chap . U corps deM . Defcartes. Sa taille. Son teint. Sa voix.
Son poil . Utilité de laperruque pour la faute , & l 'ufage

qu ’en faifoit M . Defcartes . Comment il s’accommpdoit aux modes . Ses
ha bits . Son régime de vivre . Sa febriéti . Sa diète . Son difcernement fur
les nourritures . Frugalité de fa table , Pourquoy il préférait les racines
& les herbes à la chair des animaux ? Effet de la joye & de la trifieffe

fur le manger & le dormir . Du repos & du travail de M . Defcartes.
Ses exercices . Sa fantè . Son tempérament . Ses infirmitez corporelles . Sa
maniéré de rétablir & de conferver la fantè . Son aver fon pour les Char¬
latans & Médecins ignorans . Etude de la Médecine . Pouvoir des paf-
fions de l’Ame fur la fantè du corps.

Chap . 11. Du minage de M . Defcartes. Son domefiique fort choi-
fi & fort propre . Sa maifon ejl une école de ficience & de vertu pour
fes Jerviteurs . Affdlion réciproque entre le Maître & eux . Hiftoire des
plut illufires d 'entre fes domefiiques , de M . de Ville Breffieux , de Gé¬
rard de Gutfchowen , du jeune Gillot , du Limoufîn , & de Henry Schlu-
ter qui eut fa dépouille . De la nourriffe de M . Defcartes . De quelle
manière il tra l toit la Fortune , & comment il en fut traité . Etat de fon
bien & de fes revenus . Son indifférence pour les richeffes . Sa génércfité
peur donner , & pour refufer toutes fortes de gratifications de la part
des Particuliers . Ses foins pour ne pas laifier périr fon patrimoine.  4 5 5

Chap . III . Vie retiree de M . Defcartes. Son amour pour la fe-
litude
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lîmdtr. Sa double devife . Son mépris pour la gloire . Son indifférence pour
la réputation . Son humeur particulière . Sa tasiturnité . Sa manière de
eonverfer. Sa lenteur à parler .. Sa pareffe a écrire . Cara ¿1ère de fon
écriture . Il lifok peu . Il avait peu de livres . Son jugement fur les
grandes leüures . Comment on peut dire qu’il avait lit infiniment . Son
affeüation d diffimulér fies leüures & fies études . Son fille . Excellence
de ce fiile . Sa latinité . Sa conformité fur l’ufage de la langue fran-
poife . Son fentiment fur ¡’orthographe j & la prononciation . Sarnètho-
de particulière de compofer. Sa clarté . Son obfcurité affeüèe . Sa ma¬
nière de phiiofopher agréable a fes Adverfaires même. Il commençait
à goûter le genre d’écrire par dialogues pour expliquer la Philofo-
phie , dans les dernieres années de fa -vie.  46 3

Ch ad . IV . De l 'eSfrit de M . Defcartes . Son étendue , fa force ,
fa pénétration , fa jujlejfe . De fa mémoire , en quoy elle ètoit inférieure
à fon eiprit . Son jugement folide , finefie de fon goût , fon difeernement.
Son amour pour la Mérité , fa - franchife,fa droiture . Il veut tout fa-
erifier à la Vèrité . Il la cherche par tout , mais principalement dans les
fciences . Etendue & qualité de Jon fçavoir . Définition & divifion de
la fcience. Son jugement fur la Théologie,fur ÎAjlronornie , fur les Ma¬
thématiques fur la Médecine , fur la Philofephie fcholafiique , fur les
Humaniteit ou belles Lettres . Ce qu’il fçavoit & ce qu’il ignorait dans
toutes ces connoiffances. Idée d ’une langue univerfelle , ou d’une Gram¬
maire générale & raifonnèe , qu’il propofe au P . Merfenne,  476

Ch a p. V . Conduite & difeernement de AI . Defcartes pour la diffé¬
rence des études qui regardent l’entendement , l’imagination , & les fens.
Sa docilité d l’égard, de toutes fortes de perfonnes . Il aime d reconnaî¬
tre & d corriger fes fautes . Le peu d’attache qu’il a pour fes opinions.
Comment il s’¡Il rendu fuifeü de vanité auprès de fes envieux \fondement
ou prétexte de ce foupçon . Sa modeflie. Son peu d’ejlitne pour foy -même.
Son averfion pour les louanges & les titres a honneur . Son honnêteté . Sa
douceur. Sa modération . Sa générafité pour mèprifer la calomnie , & pour
oublier les injures . Ses foins pour éviter de choquer ceux qui l’avaient mal¬
traité . Sa répugnance pour remarquer , ou pour relever les fautes d’au-
truy . Son amour pour la paix . Son averfion pour la düf -ute.  48 -6

C h a p . VI . Amitief de AI . Defcartes . Du nombre & delà qualité
de fes amis , Ja tendreffe & fa fidélité pour eux . Sa confiance & fon
bon cœur. Son humeur offeieufe & prévenante . Ses ennemis , c’eft-d-dirc,
fes envieux & fes adverfaires . Caraüère des uns & des autres . Comment
le nombre de fes adverfaires diminué de jour en jour •, comment celuy de
fes feüatettrs augmente & fe fortifie . Différence entre fes amitiez de raifen
& fes amitiez d inclination . Pourquoy U aimait les perfonnes louches. En
quel cas on peut fuivre fes inclinations dans l’amour . Comment il airneit
La converjation des femmes. Vertus de fon ante. 496

C h A p. VII . De la Religion de Ai . Defcartes . Son relfeü pour la
Divinité . Sa retenue & fa circenifeüion pour parler de ce qui regarde

la
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tà nature divine II évite d 'entrer dans les quefiions de Théologie . Ils ’ah*
filent de parler de la puiffance de Die » , avec la hardieffe dent la plupart
des Philofophes & Mathématiciens prétendent décider ce qu 'il peut , &
ce qu ’il ne peut pas . Sa modefiie mal reconnue fur ce point . Sa manière
d 'écrire contre les Athées . Ihjufiice de ceux qui prétendoient l ’accufer
d ’Athéifme , de Scepticifme , & d 'impiété '. j o j

Chap . VIII Vfage que M . Defcartes faifoit de fa Raifon dans
les chofts qui regardent la Religion . Sa Philofophie s'accorde mieux avec
la néologie & la Religion , que la Philofophie de l' Ecole . Ses Principes
Conformes a la defcription que Moyfe a faite de la création dans la <Je-
néfe . Il efi accufé de Pèlagianifme par les Protefians . Injuftice de ces
reproches . Ses fentimens fur la providence , la prédefiination , la liberté,
la dépendance & l’indifférence du libre arbitre , autant que ces chofts peu¬
vent être du reffort de la Raifon humaine . Pourquoy il n ’a jamais voulu
rien écrire de la Grâce , non pim que des rnyfi ères de la Trinité & de
l ’Incarnation-  509

Chap . IX . Sentiment de Mmfieur Defcartes fur FEucharïfile . Il
explique la Tranffubftnntiation félon fis Principes Nouvelle explication
qu ’il en a donnée au P . Mefiand , fans prétendre quelle devint jamais
publique . Les Cartéfiens la font valoir apres fa mort . Les Calvinifles
redoutent M . Defcartes & le rejettent cotnme contraire à leurs dogmes.
Il ne la 'tjfe pas d 'être accufé de Calvinifme par quelques Catholiques mal
informai , ou mal intentionnéRéfutation de cette calomnie . Son averfion
extraordinaire pour le Calvinifme . Son defir pour le retour des Protefians
d l’Eglife . Ses exercices de Chrétien . Son opinion fur les vœux Monafti-
ques . Safoumijfion à l’Eglife . Sa déférence pour la Sorbonne . Ses livres
mis à /’Index.  j 13

Chap . X. Du caraÜêre de Nouveauté qui fe trouve dans les opi¬
nions de M . Defcartes , & fin fintiment fur l' Antiquité . Différence
qu ’on doit mettre entre la Nouveauté & la Faujfité entre l’Antiquité & "
la Ptritè . M . Defcartes accufé de Nouveauté , & d ’avoir pourtant pris
fis dogmes des Anciens , de Platon & des Académiciens ; de D 'emocrite -,
d ’Arifiote •, d’Epicure ; de Zenon & des Stoïciens ; d Anaxagore ; de Leu-
eipe ; de Lucrèce ; de Cicé -on ; de Sénèque ; de Plutarque ; de S . Au-
guflin ; de S . Anfilme : & même parmi les Modernes , de Roger Bacon ;
du Fioravanti -, de Pèreira ; de Télé fus ; de Tyco Brahé ; de Jordanus
JBrunm  j de Ziete de Snellius  S du Chancelier Bacon  j de De -Dominis ;
de Ferrari : de Sovêro -, de Charron ; de Harriot ; de Kepler ; de Gali¬
lée ; de Gilbert ; de Harvée -, de Hobbes ; de Ai . Arnaud ; & de Moyfe.
M . Defcartes n’eft plagiaire de perfime . Vue même chofi peut avoir
plufieurs inventeurs .. Indifférence de Ai . Defcartes pour fis propres inven¬
tions . Sa génèrofit é envers fis plagiaires . ^

PIN.
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